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A l’occasion de sa visite au Luxembourg 
le 24 septembre, nous avons questionné le 
Premier ministre de la République socia-
liste du Vietnam sur l’importance qu’il 
accorde au Grand Duché de Luxembourg 
sur le plan des relations internationales, 
au-delà des projets et des accords de coo-
pération. Voici la réponse de Phan Van 
Khai:

“Dans notre politique extérieure, nous 
attachons une importance particulière 
aux relations avec l’Union européenne. 
Il existe un lien historique entre le 
Vietnam et l’Europe. L’Europe a une lon-
gue histoire de développement et l’Eu-
rope est un pôle économique, politique, 
scientifique et technologique impor-
tant, pour le monde, pourl’Asie et pour 
le Vietnam. Quelle est la place du 
Luxembourg dans ce contexte? 

C’est un pays avec une faible popu-
lation, une superficie relativement 
réduite, mais qui possède des atouts 
non-négligeables. Ce n’est pas facile 
pour un pays de devenir un centre 
financier, et il y a peu de pays dans le 
monde qui peuvent y prétendre. Votre 
industrie possède beaucoup de bran-
ches de haut niveau. Et le Luxembourg 
a également une longue histoire et une 
culture ancienne. Le peuple luxembour-
geois a un niveau de vie très élevé. Tou-
tes ces raisons font qu’il existe entre 
nos deux pays beaucoup de conver-
gences. Ces convergences nous permet-
trons de transformer le partenariat qui 

lie nos deux pays en matière d’aide au 
développement en un partenariat éco-
nomique mutuellement fructueux. Et 
c’est ainsi que nous envisageons cette 
coopération à long terme. Pour qu’elle 
soit durable.“

Un journaliste vietnamien voulait savoir 
du Premier Ministre luxembourgeois les 
raisons pour lesquelles le Luxembourg a 
décidé de considérer le Vietnam comme un 
pays cible de sa politique de coopération 
et comme son partenaire le plus important 
en Asie. Voici la réponse de Jean-Claude 
Juncker:

De la coopération  
vers un 

 partenariat économique

„Il y a tant de raisons historiques et 
sentimentales qui font que nous nous 
sentons très proches du Vietnam. C’est 
un pays qui a énormement souffert au 
cours des derniers cinquante ans. (...) 

Nous avons pu constater au cours de ces 
quelques années de coopération avec 
le Vietnam que les montants que nous 
avons mis à disposition des différents 
projets ont été investis avec justesse. 
Dans cette région du monde souvent 
déchirée, le Vietnam est devenu un 
fournisseur de stabilité. Ce qui fait qu’il 
est pour nous un partenaire naturel et 
idéal.“




